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I C4 : Intégration sur un segment (fonctions numé-
riques)

Bref rappel sur la définition de l’intégrale, rien n’est exigible sur la construction de
l’intégrale.

Intégrale d’une fonction en escalier, d’une fonction continue par morceaux.

Linéarité, positivité,

∣∣∣∣∣
∫ b

a

f

∣∣∣∣∣ ≤
∫ b

a

|f |.

Sommes de Riemann (pour des subdivisions de pas constant).

II C5 : Dérivation et intégration

Ici aussi, on considère des fonctions à valeurs réelles ou complexes définies sur un intervalle.
Théorème fondamental du calcul différentiel : si f est continue sur l’intervalle I, a un

point de I, alors x 7→
∫ x

a

f(t)dt est l’unique primitive de f qui s’annule en a.

Dérivation de x 7→
∫ v(x)

u(x)

f(t)dt en utilisant une primitive de f(*).

Intégration par parties, changement de variable dans une intégrale sur un segment.
Inégalité des accroissements finis.
Formule de Taylor avec reste sous forme intégrale, inégalité de Taylor-Lagrange.

III C7 : Intégrale sur un intervalle quelconque

Les fonctions sont à valeurs réelles ou complexes.
Convergence d’une intégrale généralisée.
Intégrabilité d’une fonction, i.e. « absolue convergence » de son intégrale. Elle implique la
convergence.
Intégrales de Riemann sur divers intervalles, détermination de l’intégrabilité par compa-
raison.
Intégrale généralisée convergente non absolument convergente : exemple typique de t 7→
sin t

t
sur ]0,+∞[(*).

Utilisation de l’intégration par parties (avec précautions) et du changement de variable (qui
est légitime dès lors qu’il s’agit d’une bijection de classe C1). Le programme autorise les
changements de variables affines, puissances, logarithmes, exponentielles sans justification,
mais il vaut mieux justifier le changement de variable dès lors qu’il n’est pas affine.
Le changement de variable peut permettre de démontrer l’existence d’une intégrale car il
ne change pas sa nature.

IV C8 : Intégrales dépendant d’un paramètre (début)
Les fonctions sont à valeurs réelles ou complexes.

Théorème de convergence dominée pour une suite
(∫

I

fn

)
n∈N

.

Interversion séries/intégrales. Deux théorèmes :
Si
∑

fn converge simplement, et les fn sont intégrables, et
∑

N1(fn) converge. . .
Nouveau au programme : si les fn sont positives, intégrables, si

∑
fn converge simplement

(et si tout est continu par morceaux), alors
∑∫

fn =

∫ (∑
fn

)
dans R+ ∪ {+∞}, ce

qui donne un critère d’intégrabilité de
+∞∑
n=0

fn.


